
 

 

14/12/2015 

Par Mme Anne HIDALGO - Maire de Paris 

Seul le prononcé fait foi 

 

Mes chers collègues, Monsieur le Préfet de police, comme j’ai eu l’occasion de le dire ce matin, 

notre budget donne à la sécurité et à la prévention toute sa place, toute la place qu’elle mérite 

dans un contexte marqué par la menace terroriste. Parce que notre Ville a été ciblée et frappée 

pour ce qu’elle était et pour ce qu’elle incarnait, nous nous devons de tout entreprendre pour la 

protéger. C’est ce que nous faisons en sanctuarisant le budget spécial de la Préfecture de police, 

dont les crédits sont intégralement reconduits l’année prochaine, alors que nous sommes confrontés 

par ailleurs à la nécessité de conduire de nombreuses économies, en raison notamment de la baisse 

drastique des dotations de l’Etat. Il s’agit donc d’un geste politique fort et assumé. Parce que la 

sécurité des Parisiens n’a pas de prix, nous assumons son coût. C’est dans cet esprit de 

responsabilité que Paris contribuera à hauteur de 285,1 millions au fonctionnement des services de 

la Préfecture de police.  

Je vous demande vraiment de vous asseoir, s’il vous plaît. C’est très pénible. Ce sont des sujets 

très importants.  

Dans le même temps, nous consacrerons 15 millions au financement des investissements 

d’infrastructures de sécurité et de secours, et cette somme, bien sûr, vient s’ajouter aux 11 

millions que nous dédions à la sécurisation des bâtiments municipaux les plus sensibles, comme les 

écoles et les crèches. Elle représente un sixième de notre programme d’investissement de la 

mandature et permettra à la Préfecture de police de poursuivre les ambitieux travaux de 

construction, de réhabilitation et de rénovation qu’elle a elle-même initiés.  

Les casernes de la Brigade des sapeurs-pompiers de Paris seront en particulier destinataires 

d’une grande partie de ces financements, par lesquels notre collectivité manifeste très 

concrètement son attachement aux forces de sécurité et aux services de secours, car c’est bien en 

effet aux hommes et aux femmes qui sont quotidiennement sur le terrain pour protéger les Parisiens 

que ces mesures s’adressent. Je tiens à nouveau à leur dire ici notre gratitude pour ce qu’ils 

accomplissent depuis le début de cette année, mais également notre confiance au seuil de l’année 

à venir. 

Monsieur le Préfet de police, je me fais l’interprète des Parisiens pour vous dire ici à quel point 

l’engagement des policiers, des pompiers, des militaires est apprécié dans la période de crise que 

nous traversons. Je sais à quel point ils sont éprouvés, et en même temps déterminés à ne rien 

lâcher pour accompagner leurs concitoyens. Ils peuvent compter sur le soutien de notre Ville, qui 

n’a jamais eu autant conscience qu’aujourd’hui de ce qu’elle leur doit. Je soutiens donc 

l’amendement déposé par le groupe Socialiste pour abonder de 321.000 euros le budget de la 

Brigade des sapeurs-pompiers de Paris, en donnant notamment aux pompiers les moyens de 

s’équiper de davantage de brancards, de garrots tactiques et de masques à gaz. Nous nous mettons 

en situation de faire face efficacement en cas de crise. Nous renforçons ainsi à la fois la sécurité et 

la solidarité dans une ville déterminée à rester unie face à ceux qui la menacent.  



Mes chers collègues, nous ne tomberons pas dans le piège qui consiste à opposer la liberté et la 

sécurité. Je sais, Monsieur le Préfet, que vous-même, vous êtes quelqu’un d’extrêmement attaché 

au fait que ces deux éléments vont ensemble. Vous êtes un grand commis de l’Etat et je tiens à le 

redire ici. Avec la Préfecture de police, c’est donc la liberté et la sécurité que nous garantissons 

aux Parisiens en 2016, en restant nous-mêmes et en restant debout, et en restant unis. 

Je vous remercie. 

 


